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[Suit
— Voyons, moi 

nous votre nom 
vous demeuriez a 
Asnières.

Gabrielle resta 
lcncicuse, ayant 1 
quelque chose da 
puis, prenant st 
deux mains, elle 

—Je ne sais pa 
—Je vous en p 

fort, souvenez-vo 
—Je ne sais ] 

elle t ncore.
—Monsieur 1 

dit tristement li 
sistez plus, elle n 
pas. Il y a u 

" dans son cerveau 
drais me trompe 
ce. ne soit le 
d’une fièvre cért 

Le magistrat 
gret du lit. Q 

1 Morlot, il ne ch 
cher son désapoi

!

1
x

l’agent

I Avant de se re 
sain de police fi 
nutiense dans 1 
eut beau fouille 
de la commode 
cards, dans les e 
de, partout, il n 
qui pût l’aider i 
b ir l’idei.tité 
Ce n’était pas i 

ue G. L. sur 1
__ il en prit
mit les deux leti 
let de son carne 

, , —Il est certai
pecteur de Po 
avait des papier 

9M de nature à c 
coupable', ceu 
précaution de I

3

que
fois

tre.
Son raisonne 

sait d’autant ne 
était facile de 
fait tout récemn 
l’autre chambri 

—Généra lem 
dicieusement 1 
mois d’août on 1 
nue chambre ■< 
qu’on a quelq 
ne et qu’on vei 
brûlant.

En trouvant 
marbre de la c. 
missaire compl 

. tenait,—trois et 
—sous les yen 
de la sage-fen 
mit la bourse d 
disant.

—Cette pauv 
cée maintenan 
tion de la justii 
payerai toute 

■ qu’on fera ici 
sa guérison.

Une femme s 
rester près de 
commissaire 1 
mission, à coi 
quitterait pas 
instant et qu’el 
la maison.

Il se réserva 
tablir, autour d 
active surveill 

Avant de s 
médecin :

—Monsieur

t

compter sur v 
Vous donnera 
tous les soins 
trisre position.

—Monsieur 
je vous le prt 
médecin.

—Je vous .1 
lement, madan 
femme.

Celle-ci éti 
honnête femn 
scrupulensemt 
de sa professit 
du médecin, 
ses ordres av 

Le commise: 
appris qu’un 
demeurant à j 
ch irgé de loui 
nant à pou» 
son enquête, i

■}
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TEMOIGNAGE CONVAINCANTUne heureuse idée—En ces temps 
froids il est bon que nous avertis­
sions ceux de nos lec eurs qui ont 
occasion de se rendre à la gare du 
Pacifique, soit pour aller recon 
duire ou pour aller recevoir des 
amis et connaissances, qu’il est de 
leur plus grand intérêt de ne pas 
oublier de faire visite au magnifi­
que restaurant situé en face de la ga­
re Union et qui a pour enseigne un 
Iroquois. Ce restaurant continu à 
être sous Phobile direction de M. G. 
G ration, propriétaire et de M. John 
Paré, gérant. Les liqueurs, cigares, 
etc.,y sont toujours de première qua-

JOURN ALISME
ÇÀ ET L.À

On est à la veille d’ériger une 
nouvelle tannerie^ Hull.

Trente à quarante candidats se 
sont présentés pour être admis à la 
nouvelle école d’infanterie a lo 

Quatre seulement ont été

Je me suis démis l’épaule à ta suit 
d’une chute, le 5 octobre 1881. Les dot 
leurs furent appelés mais ne purent ré 
mettre mon bras à son état naturel. Aj r* ? 
121 jo irs de soutira ices qjroces, j’alîaj à 
boston, et à l’hôpital où je me rendis, > 
médecin réussit à me re Lettre le bra? ei 
position, mais les nerfs étaient tellemei, 
contractés que je ne p uvais plus que piiti 
mon bras à ang e droit. Les nerls |. 
raissaient être en fil d’acier ; l’apidiqva 
tous les remèdes ordinaires, de l’alcool 6‘ 
du vinaigre, du Brandy et le l’aime^ 
mais sans aucun eflei marqué. Ne 
avions une petite quantdé de votre m. c 
• t Uniment d huile. C’est le remède qv.ii 
donné les mei leurs résultats. Je n< a 
trouvé que dans une pho:\n cio et en pel.', 
quantité, et ayant demai aux pharroo 
ciens pourquoi ils ne gar.m.eul pts 
mède ; “ Eh bien, me répond reut-ils, .iol 
ne savions pas que ce remède avail uu 
tant de valeur. ” I s ont ete tellement s. 
tisfaits le mon témoignage que depuisu 
en ont acheté et en ont vendu des iuai 
Liés. Mais comme je ne pouvais atte.idr» 
vu que l’on pariait déjà de me mettre soi. 
l’influence de l’Ether pour operer sur moi 
bras et détendre les nerfs. J’ai piéféi» 
vous écrire immédiatement pour vous dt- 
mander de menvoyer six bouteilles, -r.u 
avant que la seconde fut épuisée, I js rü 
étaient détendus et je pouvais me sorv 
de mon brus avéc facilité et sans dotueu 

Permettez moi de vous dire que .»u’ 
nous servons habituellement de votn at 
nica et linime .t d’huile comme remet1 
pour les brûlures, écorchures, entorse; 
maux de reins et e.i général pour tvtqlf 
les maladies externes et cela avrr > » 
meilleures résultats qu’aucun reine le r 
peut donner. Mon médecin donne son e 
ticre approbation u ce remede.

Volve tout dévoué,
Hkvo. D Goohue,

Pembroke, N. 11

La Semaine Religieuse de Montréal 
vient de finir sa première année 
d’existence.

M. Ernest Tremblay a abandonné 
la rédaction de Y Union de Saint- 
Hyacinthe.

Le journal Le Clairon vient de 
paraître à Trois-Rivières.

11 est publié par M. Jos. E Genest.

TOUS LES
ronto.
admis.

Les plaidoierles dans le procès 
de l’élection de T H É Sd’invalidation 

Northumberland Est ont eu lieu, 
mardi, devant la cour d’appel a 
Toronto.

ŒUVRESLe Constitutionnel des Trois Ri 
vières vient de voir éclore sa dix- 
septième année.

M. Bruno Duval a réussi à faire 
du Constitutionnel l’un des bons 
journaux de la province de Québec.

lité.

Chez M. Laurent Duhamel vous 
trouverez un assortinn ni de vian 
des fraîches de toutes sortes au 
quartier et à la livre, livrées à domi­
cile, M. Duhamel remercie ses 

nbreuses pratiques et le public 
en général de l’encoura.-ement 
qu’on lui a accordé jusqu’à ce jour. 
Une visite est respectueusement 
sollicitée.

—Sirop du Dr Coderre pour sou­
lage. I s douleurs des jeunes en­
fants —-toc. par bouteille.

Sont réduits- de 25, 30 
et 35 pour cent pour 
un mois seulement

Ne manquez pas cette occasion

On a fait des arrangements pour 
avoir des courses au tiot au parc 
Woodb.ne à Toronto, jeudi et 
dredi, 24 et 25 courant.

DEven-

PETITE GAZETTE 1101
L’honorable M Ross a dit à quel­

qu’un qu’il mettrait la plus grande 
prudence possible à former son mi 
nistèro, qu’il n’était pas pressé et 
que le public devrait se résigner a 
prendre patience.

—Journal de Quebec.

:
—Venant d’être reçu, huitqu.irts 

de vin rouge Oporto, de $2.00 le 
vendrai pour *1.50 Oscar HcDonell,

EPICIER ET MARCHAND DE VINS
gallon, que je 
d’ici au jour de l’an seulement.

N. A. Savard.
i

—Rappelez vous que j’ai encore 
Lois mille livres de sucreries 
(mélanges) que je vends à grand 
sacrifice.

t
LA VILLE ET LA PROVINCE 101, Rue RIDEAU,Avis important »m Dames

«l’Ottawa et «tes environs.

MM. D. Chisholm et Cie, ont ré­
duit leurs chapeaux, nuages, man 
teaux, châles, pardessus, au prix 
coûlant, t-t toutes les autres mar­
chandises en magisin réduites de 
dix pour cent, dans le but de vendre 
autant que possible de leurs mar 
char.dises d’hiver avant que les 
nouveaux effets du printemps arri 
vent. Rappelez-vous de l’adresse : 
Magasin de modes de Lome, rue 
Sparks, la première maison du 
genre en gros et en détail à Ottawa.

OTTA WA.Monument— On parle d’élever 
monument à la mémoire du Dr 
Hubert Larue, autrefois professeur 
à l’Uni v rsité Laval, dans le cime­
tière de Saiut-Jean de Vile (l’Or 
léans.

Des souscriptions sont ouvertes à 
Montréal et à Québec.

un
N. A. Savard, rue Dalhousie.

LES CANADIENS de L’OUESTLes directeurs de pensions, insti 
tuteurs et autres trouveront cous 
tamment, au magasin de musique 
de F. Boucher, 158, rue Sparks un 
choix varié de cantates pour distri 
butions de prix, fin d’année, fêtes 
de supérieurs, visite de pasteur et 
d'évêque; ainsi qu’une splendide 
collection de romances françaises 
spécialement publiées pour Pen 
sionnats.

Toute personne désirant laisser son 
ordre,soit pour pantalon ou babil* 
tement, ferait bien de se hâter 
d’aller à l’établissement N- '•'-York, 
No. 523, rue Sussex, où .ü J. L 
Beaudry vient de recevov de beaux 
tweeds, derniers patrons, tout laine, 
desquels il peut confecti 
Habillement complet dans les der­
niers goûts pour la modique somme 
Je 810 seulement.

La jeunesse^-Personne n’aime à 
vieillir. Une jeune fille surtout 
voit avec peine les printemps laisse! 
tour à tour leur empreinte sur son 
i h .rmant visage. Il n’y a plus lieu 
à cette douloureuse inquiétude do 
puis que la médecine a trouvé, 
dans la u Lotion Persienne,” 1« 
secret d’effacer cette empreinte et 
de conserver les charmes de la jt-u 
nesse.

—Deux volumes in 8, de 800 

pages, avec 21 gravures—$3.
Ayant souffert du Rhumatisme poodan 

longtemps, on m'a conseillé de faueJ'e 
saie de votre Arnica et Uniment d’hu: 
La première application me donna uu su 
lagrmenl immedia , et maintenant jo su. 
cdpabla d’agir à mes affaires, grâce à vol- 
medecine merveilleuse.

Je suis voire tout dévoué,
W, H. Dii’.kison,

218 rue S'. Constant, Montréal.
En vente chez .). Uacikh, rue Susse?

( Utawa.

20février 1883 la

Un mariage suns éclat—Un de ces 
matins, à Montréal, un artisan pa 
raissant jouir de tout le bien être 
que pouvait lui procurer son état, 
arrivait à l’église Saint Jacques en 
habit de noces, non en voiture traî 
née par deux chevaux blancs, mais 
bien et solidement à pied sur se> 
deux jambes et marchant J’un pas 
rapide pour aller rejoindre sa 
future qui l’attendait au pied des 
autels.

La bénédiction nuptiale se fi 
après. L’epoux et l’épouse quitté 
rent l’église suivis de leujs parents 
et amis, et partirent bras dessus 
bras dessous pour se rendre à leur 
foyer et passer dans la gaieté ce 
jour béni de leur union.

N’est-ce pas que c’est édifiant ? 
n’est-ce pas surtout que cette ma 
nière simple et belle d’aller se ma­
rier est toute une h çon de b ni 
sens dont un grand nombre peu 
vent tirer parti.

i

u UK PARALLÈLE: LORDBEA- 

CONSFIELD ET SIR JOHN 

A. MACDONALD—Brochure 

politique—25 cents.

; institut canadien

Articles «le Famille.
Dans l’.yprè -midi a 2 lient e* 

l.e soir a 8 heure*.—C'est votre faute si vous 
demeurez malade, lorsque vous 
pouvez obtenir des Amers l. 

Houblon oui n’ont jamais 
trompé—Nkmo.

La femme la p us 'aible, l’enfant le mus 
p lit, et le m îlaile le plus invalide peuvent 
faire usage des Amers de houblon e < 
toute sûreté et avec de i ons résultats.

— Les vieillards affligés de rhumatisme, 
de maladies des r ins ou toute autre mala­
die recouvreront leur première vigueur en 
ses rv-mt des amers de Houblon.

Ma lemme et ma fille ont • te guéries p t 
l’usage des Amtrs de huubl n, et je les 
recommande à mes fidèles.—Ministre Mé 
Lhodiste.

J. H. AMI AL,
PEINTRE,

DÉCORATEUR,
TAPISSIER 

et VITRIER

Je
Amusements nouv/aux et variés cette 

semaine.
Admissiot, 10 C nts.

i
oniier ui.

Curran & Cio., Propriétaire
i Marchand de

PEINTURE
LA VALLÉE DE L’OTTAWAmm iiïi uu u —Etude sur ses ressources 

agricoles, forestières, miné­
rales, ses chemins de fer, 

ses canaux, etc—Brochure de 

50 pages—25 cents.

ET DE VITRES.
D’AUTOMNE ET D’HIVER526 RUE SUSSEX

OTTAWA
Demandez & tout bon médecin 

ei les Amers de Houblon ne sont pas 
la meilleur! médecine dans le 
monde.

La fièvre malaria, les malad es bilieuses 
quitter nt im édiatemént les lieux où 
arrive-ont les Am -rs dp houDlon.
“—Ma mère s’est guérie complètement de 
aralysie el nev algie par l’usa tre des 

Amers de houblou.”—Ed Oswego Sun.
—Tenez vos intestin» en santé avec les 

Amers de houblon et ne craignez pas la 
maladie.

;
CHAPEAUX et CASQUES,

M. A RI al se charge de toute 
commande dans sa ligne d’at 
i aires ; il surveille lui-même 
tontes les opérations de sa bon 
tique, et ses prix sont raisonna 
blés.

••st des p ns considérables et comprend 
• ouïes les nouveautés.Pas de humbug—Encore un nou 

en faveur de latémoignage 
Valeria. Qu’un lise la lettre de M. 
Girouard, dans laquelle l’ex déput- 
de Kent, reconnaît ]ue cette inesti 
mable preparation lui a rendu la 
chevelure qu’il avait perdue. Avec 
une pareille decouverte il n’y a 
plus lieu de rester chauve. Avis à 
tous les intéresses.

A ce sujet, il est bon que nous 
prémunissions ceux qui font usag«- 
de la Valèria contre la disposition 
générale à en employer plus que la 
direction l’indique, il est absolu 
ment nécessaire de se conformer 
stiietement aux directions. L’excès 
est nuisible.

veau Notre asîoi liment e=t môme trop considé­
rable, nous voulons le diminuer en—Le meilleur remède connu con­

tre les affections de .a gorge et des 
poumons est le sirop de gomme 
d’épinette rouge de Gray. Des 
milliers de personnes en font usage 
et toutes s’accordent à le proclamer 
des plus efficaces. Dans les cas 
de toux violente, les patients qui 
ne peuvent dormir la nuit n’oni 
qu’à prendre une ou deux doses de 
ce remède pour se guérir radicale­
ment.

Faites-en usage et vous serez 
convaincu. Eu vente chez tous les 
pharmaciens ; prix, 25 cts et 50 cts 

Orphelinat Saint Joseph—Voici les li bouteille, 
noms des officiers de l’ürphelinat : Dipthérie—Un remède souverain
Président, Dr I* X Valade; 1er »0I1tve Cette maladie est aujour- 
vice président, Stanislas Drapeau; d’hui offert au public. Voir l’an- 
2ème vice-président, A Blais, secré nonce u Dipthérie ” dans 110s co- 
taire, J C Taché ; trésorier, Aug. jomnes.
Potvin.

Comité de régie, K R E Campeau, Livres de comptes—Ayant reçu 
Jos. Casault, A Pinard, Thos Pru- dernièrement un grand lot de livres 
man, Nap. Casault, Oct. Léger, C de compte, j’offre de lés vendre à 
Desjaidins, André Graveile, U Pru- 10 pour cent meilleur marché qu’à 
neau, J W Peachey, Alex Koisv, l'ordinaire. Profitez de l’occasion 
J E Lemieux, Elz. Bronsseau, Le. t venez faite une visite à la librai- 
Graltou, Oct. uionne, Frs. Déry, rie Canadien ne-française.
T Cvursolle, J A Corueillier, A ni. P. C. Guillaume,
Champagne, Ed. Germain, J Vin- No. 455, rue Sussex
cent, M. Langevin.

--i.es pilules de noix longues du 
M'-Gale guérissent le mal de tête, 
etc —25(. car boite.

Ottawa, Ont., 1U Juillet 1880 
Cher Monsieur,—J'ai beaucoup de plai­

sir à recommander l’Elexir de Down, pour 
les rhirnvs, la toux, et toutes les allecti

_ . . ,.A. . des poumons, soit pour les enfants ou les
Habillements, une spécialité, au magasin ajuhe8> ( ;ir j’en ai fait usage pendant dix 

mihuire de liroadway Ottawa i‘-‘ 'lum raa ramille. el avec le Plus «rand
U3 e bpar ®* Ult w succès. Nous eu avons toujours à la

, ,, . . . .... maii-on, et nous croyons que chaque
Lea meaeieu» désirant avotr tm hab.lle- dv.-rait en faire usage en suivant

n,îfl 7tr“iHrU.veriVA,X bien les mructiona ; un grand bien résulte- 
dan8, les mèmLr, go(U» /iei neat d'ÔLe I ™ d- son l,sa«“- Tout à vous. John Ht
reçues.

ttinm a mi fURtm:.
Les propriétaires trruveroni 

un grand avantage en le favo 
risant de leurs commandes

NOTRE ASSORTIMENT DE
au à la glace 

plus fraiche et fortit 
Amers de houbl

est rendue inoffensive, 
. liante en y mêlant des

et les infirmes retrouveront 
la jeunesse dans les Amers de

—L’e

CHEMISEE PHILEMON WRIGHT OU 

COLONISATION ET COM­

MERCE DE BOIS—Etude 

sur les commencements de 

la vallée de l’Ottawa et 

son commerce de bois.— 
25 cents.

17 mars 1883 la—Le vieux 
la vigueur et ! 
houblon

le toute description, est le plus considé­
rable qui soit en cette ville.

Nos Prix sont des plus Populaires,
SOCIETE VAt.lETE PRESyU’INFINIE DEAVIS PUPLIC est donné par le présen1 

l'une demanie sera faite au Parlement, i 
b tenir un net- 

chemin Û!

LACOSTE, GLOBENSKY, BTSAILLON à 
BROS-EAÜ, 

Avocats des requérants. 
Meutréal, 14 nor'mbre 1883.

COLS,qu une aem 
sa prochaine session, pour obt 
constituant la Compagnie du 
fer de Vaudreuil el Prescott.

Le Dr DUHAMEL étant obligé dt fairr 
une ab«ence de deux mois pour remplir 
ses devoirs parlementaires, a induit le 
Dr F. W Church, d’Aylmer, je« ne méde­
cin déjà avantag' utement connu dans lr 
district d’Utia» a, à se joindre à lui, pour 
la pharmacie et la pratique de la profes­
sion medicale. Jusqu'à ce jour le Dr 
Duhamel ne s’est pas occupé activ- ment 
de la pratique de sa profession ; mais, dè- 
aujonrd hui, on peu requérir ses se vices 
ainsi que ceux du Dr Church, le jour et la 
nuit. Ils seront en état de répondre à 
l’appel des malades dans la cite du Hull 
et les environs.

La pharmacie va être augmentée consi­
dérablement, de sorte que le public y 
trouvera tout ce qu'il faut, à très pas prix
No. 330, rue Principale, Hnll

Près du nouveau bureau de poste.
Hull, 3 janvier 1884

CRA VATES,
MOUCHOIRS,

GANTS,
BAS,

CHAUSSETTES, 
LiNGË DE CORPS, etc.

. sur

E. VLZINA 277, RIE WEtLlatiTiM,
C. Gagné et CieBIJOUTIER el HORI.OGEK

No, 536. Rn# Sussex,
OTTAWA.

CADEAUX DE NOEL ET
DU JOUR DE L’AI

Assortira, nt complet de Bagm 
Epingles, Boucles d’oreilles 

en or et en argent
A MOITIÉ PRIX

5 mars. 1883 la
LE CHEMIN DE FER CANA­

DIEN DU PACIFIQUE — 

Brochure de 40 pages—25 cts.SBes, Anm aux 
i. Montri ?I

Bassin de Carénage
COLOMBIE BRITANNIQUE

lm ge fait à ordre sous le plu 
délai à des prix modérés. 

AGENT pour la célèbre montre Waltl

B. VEZIUA,
Porte volaille da VARIETY 11 Al !..

1er dec,

Mde J. B. BertrandI

P. C. AUCLA1R DES SOUMISSIONS cachetées, adressée 
i soussigné, et portant la suscriptio 

pour tiassin de Carénagt 
ont reçues à ce bureau jusqu’ 

le 8 Février, 1884, inclusive 
constructien et Tac 

non te mince du

A OUVERT AUX CANADIENS-FRANÇAIS 
E MI GRÉS—Discours pronon­

cé à Lowell, le 4 octobre 1882.

au soussigné,
£i Soumission 
C. B.,” sen 
VENDREDI, 
ment, pour la 
de la partie

Bassi.i tie Can nage, au Partd’Esquimall
COLOMBIE BRITANNIQUE, 

conformément aux plans et au devis que 
l’on pourra voir au Ministère des Travaux 
Publics, à O

un; pru

; i sidéra tion, s; 
toi mules fourni 
indiques

PB
1 UNE ECOLE PRIVÉE, i «TAILLEUR MILITAIRE 

OTTAWA
t Dans l’ancien magasin de M. A. D. Richard, 

COIN DES BUES DE FOURRURES hèvemem

L’EGLISE ET CUMBERLAND.
Elie enseigne le FRANÇAIS 

IS et tient aussi une
et l’AN- Le public d’Ottawa et de ses environs es 

invité à venir examiner notre assovtlmen 
contenant ce qu’il y a de plus nouveau e 
de plus élégant en fait de

GLA

ECOLE DU SOIR. re aes 1iaval 
, à Utiawa, et en en faisant la d 

e à l’honorable J. W. Trutch, à Vic- O.B., à pai tir de Lundi, le 24 Décent 
chain.
soumissionnaires sont avertis que 

missions ne seront point prises ei. 
si elles ne sont faites sur le 
ies, si les prix ne sont poin 

indiques eu regard de tous les items qui, 
’igiire.T, et si elles ne portent pas feu 
ttropics signatures.

Chtitjue soumission devra être accompt 
guef iVun chèque de banque accepté, pot 
1a tomme de $7,500, fait payable a l’ordi 
Je i lionorable Ministre des T

eoumissi
4f signer le coi trat su 
à cet effet ou si elle ne le termine pas 
g.aln nenL Si la soumission n’est di 
ceptéa, le chèque sera i 

Le Ministère ne s’en

Ottawa, 11 Oct 1883
MARTEAUX et oilmans. On peut se procurer ceu 

publications en faisant parvenir’ 

le prix an bureau du Canada

D . RION & UELORME, 
ARTISTES-PHOTOGRAPHES,

HO Rue Soarks et 569 Rue Sussex,

eu tic.Mtn et doublés en fourrures, pou
nitures de fourr rcs, 
apesux, Casques et

Kahuka, Mo., Fev. 9, I8SU
J’ai acheté de M Bishop & Cie. 

l’automne dernier, cinq bouletlles 
de vos Amers de H ublou pour ma 
fille et j’en ai été liés satisfait. Elles 
lui ont fait plus de bien que toutes 
les médecines qu’elle avait prises 
depuis s>x ans. Wm. T. McClure.

Ge qui précède vient de la part 
d’un culnvateui digne de foi, dont 
la fille a été malade pendant sept 
ou huit ans, et n'a pu obtenir de 
soulagement que par les Amers de 
Houblon. Elle est maintenant en 
aussi bonne santé que toute autre 
personue an monde. Nous ven­
dons une grande quantité des Amers 
de Houblon et les cures sont nom 
breuses.

P. C. ACCLAIR. Prop.
133, rue Sparks. Une epécia 

Manchons, ( 
m tames

Le plus bel assortiment qui existe 
Ottawa, dans lequel on n’a que rembarra.- 
du choix. Les prix sont toujours les plus 

bas, chez

lité de 
Ganta, ZPremière qualité tiè draps noirs anglais 

venant d’être reçus au magasin mi ita re 
Broadway. Ces drap seront spéc 
pour habits de cérémonies 
place pour les avoir est che

133, rue Sparks.

internent 
et la meill ure OTTAWA.

Nouveaux fonds de scènes variés, peints 
par les meilleurs artistes du Canada. 

Grands "avantages pour les fêtes.
Une douzaine de Portraits

CABINET SIZE>
et un cadre valant $1.00, pour

«a.oo.
’’hotographi-s de toutes grandeurs, satis 

faction garantie.
Une visite est sollicitée chez

UULAIR

H. L. COTE Pi
ué si la personm 

ra éU acceptée, refuse 
ir demande à elle faite

olit-i. etHabillements et pardessus d’hiver de 
mière qualité, vendu- à 10 pour cent de 
moins que les plus bas prix ordinaires au 
magasin militaire Broadway, 133, rue Sparks
Ottawa.

Donnez
cérémonie au u agi 
et le moins cher de

P. 0. AU LAIR, propriétaire.
138, RUE SPARKS, OTTAWA

JTJan. 83.

123, Rue Rideau.
Sept. 188 ta

ra remis
gage à accepter ni la 
88 soumissions.
FCH. ENNIS,

Secrétaire.

AVIS piBl.10
Est par le présent donné que je ne serai res- 

nsabte d'aucune dette contractée en mon 
‘ ma main.

ÀÜGÜSTIN MARCOÏTE. 
Saint-André Avellin, 15 janvier 1884. 2»

des pour habita de 
asm militaire Broadway, 
la ville.

vos comman plus i asse ni aucune des 
Par ordPoDORION et DELORME,

No. 140, rue Sparks et 
669 rue Sussex, coin de la rue Rideau.

Il Oet 1883.

m sans un
Minist ère des Travaux Public, 

Ottawa, 13 novembre, 1883.W. H. Bishop It Gib. la.
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